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INHALT: Les épreuves de charge jusqu'à rupture de l'ancien

pont sur l'Emme à Wolhusen. 111. (Fin.) — Berner Oberland-Bahnen mit
besonderer Berücksichtigung der Schweiz. Zahnradbahnen mit Reibungs-

strecken. Y III. (Schluss.) — Litteratur: Die officielle illustrierte Ausstellungs-

zeitung der Schweiz. Landesausstellung 189'j. — Miscellanea: Probefahrten

Les épreuves de charge jusqu'à rupture
de l'ancien pont sur l'Emme à Wolhusen.

Par I\ Schule. Ingénieur du contrôle tederai des ponts à Berne.

Description du poni rompu. Afin de donner au lecteur
une représentation aussi complète que possible du poni
rompu nous avons reproduit aux fig. 70, 71. 74 à 76 quelques
photographies; le nivellement des nœuds inférieurs après rupture

est indiqué aux tableaux de la page 116: les déplacements

latéraux sont reportés .sur la fig. 07. les déformations
des barres sur les (]g. 52 et 60. Enfin les tit,'. 72 et 73
indiquent l'élévation extérieure des poutres après la chute, les

cotes de nivellement de tous les nœuds et les points où le
metal a visiblement souffert. Ces données nous permettront
de ne pas nous étendre sur la description des divers nœuds.

von Accumulatoreu wagen auf der Wiener Tramway-Versuchsstrecke. A relu left
L. Viollier von Genf. Der diesjährige internationale Eisenbahnkongress.

Ivgl. technische Hochschule zu Dresden. — Xekrologie: j" Georg von

Dollmann. — Vereinsnachrichten : Zürcher Ingenieur- nini Architekten-
Verein. Stellenvermittelung.

dans le panneau 17—io. I.a partie de la poutre du côté
de Lucerne entre les nœuds 15 ci o subit instantanément
une réduction nés iurte du travail de ses membrures; elle
trouve pour un moment un appui au point 15 et les efforts
dans les barres extrêmes 15—14. 14—13. 13—12
augmentent jusqu'à la limite de résistance au flambage. Toute
la partie pivote en même temps autour de son appui fixe,
le point o. jusqu'à ce qu'elle rencontre le sol. La membrure

supérieure 17—15 qui avani la rupture supportait
un effort de compression de 159.9 U travaille ensuite comme
une barre tendue. La même série de phénomènes se répète
;i la poutre A. Quant aux barres du milieu, qui uni flambé
en dehors du plan des poulies, il faut chercher la cause
de ce flambage surtout dans le choc des poutres sur le sol.
il est a remarquer que ces barres formées de 4 cornières
reliées par des fers plat.- horizontaux mit présenté une
resistance très faible contre le flambage transversal aux
poutres principales. Les l'ers plats, fixés par un .-cul rivet

Comparaison des forces agissant dans les barres de treillis de la poutre B.

Fig. öS. Forces avant le flambage de la barre Xo. le— 10.
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Fig. 69. Forces supposées après le flambage de la barre Xo. ij—16.

Le cadre 17-15-I4-16 est supposé déformable par la suppression de la barre 15-1(3; la poutre 1! est alors formée de deux poutres dont les

appuis fictifs intermédiaire- sont les nœuds 16 et 15. Au nœud 16 la force extérieure est plu- grande que la reaction; au nœud 15 l'appui momen¬

tane est fourni par la membrure supérieure.

Il résulte de l'observation des spectateurs et surtout
de ceux qui se trouvaient sur le tablier au moment de la

chute (pie la poutre 11 s'est rompue la premiere. C'est la

septième barre de treillis depuis le côté Berne qui a

provoque l'effondrement général. Cette barre (15 —16), dont
la flèche dans le plan de la poutre avait peu à peu
augmenté, fut ;i un moment donné, sans cause apparente, telle
que choc ou augmentation subite et sensible de la surcharge,
incapable de transmettre la force qui la sollicitait à la
compression ; elle se déroba soudain en se brisant au milieu,
à l'endroit des trous d'attache des moises de renfort enlevées

pour l'essai. — La barre S—9 de la poutre A eut aussitôt

ii supporter un supplément d'effort de compression qui
provoqua son flambage. Dès cet instant, les deux poutres
présentent une succession de phénomènes de rupture
analogues.

Examinons l'une des poutres: B par exemple. Après
le flambage de la barre 15 —16, elle peut être considérée

comme formée de deux poutr.es à treillis séparées par
un parallélogramme. La partie côté Berne se trouve
soumise au nœud 16 à l'action soudaine de la force agissant
dans la barre 15— 16, c'est-à-dire 07 / : cette partie est dans

la situation d'une poutre à treillis it l'extrémité (16) de

laquelle agit une torce extérieure supérieure ii la réaction de

son propre poids, il s'en suit une rotation autour de l'autre
appui (22). la rupture de la membrure inférieure au point
10 et la flexion de la membrure supérieure au nœud 17

ii chaque extrémité, n'ont servi qu'à maintenir l'écartement
des cornières.

Pour illustrer ces phénomènes, les diagrammes fig. GS

et 69 reproduisent les efforts totaux provoqués par la
surcharge dans les barres de treillis de la poulie B immédiatement

avant la rupture et les efforts provoqués par la même

surcharge dans l'bypolbèse d'un système formé de deux poutres
ii treillis séparées par un parallélogramme, en supposant des

appuis fictifs aux points 1.6 et 15.
Les barres de treillis qui ont flambé dans le pian des

poutres, soit les barres 1-—16, 13 —14. 11 — 12 de la poutre
B. S — 9, 10 — 11 de la poutre A forment en leur milieu un

coude très-accentué à l'endroit où se trouvent les trous ayant
servi à l'attache des moises de renfort appliquées en 1S02.
On peut se demander si ces trous de 16 inni de diamètre
ont exercé une influence sensible sur la rupture générale
en hâtant celle-ci. I! n'y a pas Heu d'être surpris qu'une
fois la limite de la résistance au flambage atteinte, la rupture

se soit produite dans la partie la plus faible du milieu
de la barre: on peut estimer cependant que l'affaiblissement
par les trous de 16 mm n'a pas hâté la rupture d'une
manière appréciable. Les barres flambées ont une section de

02.2 cm-; la diminution provenant de quatre trous de 1 d mm

était de 4.0 cm2, soit 7.9 ° 0 de la section. L'effort de

compression moyen était de 1.07/ par cm'2 sur la section brute,
joit. avant que le flambage se produisit, 1.17/ sur la section
affaiblie ; c'est là un effort insuffisant pour produire un re-
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